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Les marges de mot en farsi  

Alireza Jaferian (Université Paris 8 – SFL) 
20e colloque du RFP – Lille 27 juin 2023 

Introduction 

Nous nous intéressons aux particularités rencontrées en marges gauche et droite de mot en farsi. 
Après une brève présentation des données en (I), nous montrons, en (II), que ces particularités 
découlent de représentations CVCV, étant donné une configuration paramétrique spécifique au 
farsi, notamment la présence d’un CV initial en marge gauche de mots. En (III), nous 
fournissons des arguments en faveur du CV initial en farsi. En (IV), nous proposons une 
analyse des groupes triconsonantiques internes dans les mots composés. En (V), nous 
récapitulons. 

I. Les données 
Notre travail se base sur un corpus écrit lexical composé de plus de 32000 entrées, tirées du 
dictionnaire monolingue de Moïn (1972), puis augmenté par des néologismes, des emprunts 
récents et des formes verbales fléchies. 

La syllabe. En surface, le farsi connaît trois types de syllabe, présentés en (1). 

 1.  CV   /bu/ « odeur » 
  CVC   /pir/ « vieux » 
  CVCC  /dozd/ « voleur » 
 
Une séquence CVCCV est invariablement découpée en CVC.CV par les persanophones :  
/pɑrti/ : pɑr.ti / « < EN party » vs /pɑtrik/ : pɑt.rik « Patrick ». La langue n’admet donc aucune 
attaque branchante. 

Finale. 48% des combinaisons C.C logiquement possibles sont attestées (252 sur 529). Les 
lacunes sont accidentelles ou dues à la violation du Principe du Contour Obligatoire (PCO)  
(cf. Samareh 1999). 

Toutes les pentes de sonorité sont attestées. Les exemples en (2) incluent des mots d’origines 
arabe et iranienne. 

 2. Groupe Mots    Origine 

  RT  farz « supposition »  AR 

    sard « froid »   IR 

  TT  sabk « style »   AR 

    nazd « chez »   IR 

  TR  ʔadl « justice »  AR 

    ʔabr « nuage »   IR 
 

 Le Sonority Sequencing Principle ne s’applique pas en farsi. 
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Initiale. Les groupes consonantiques sont totalement bannis. La réparation consiste en 
l’insertion d’une voyelle épenthétique. Le lieu de l’épenthèse dépend de la nature du groupe 
réparé : prothèse pour les groupe sC « stop » > [ʔestop], anaptyxe pour les groupes TR et TT 
« train » > [teran], « pneumatique » > [penomɑtik]. (cf. Jaferian 2019 pour une description 
détaillée.) 

Le début de mot vocalique est prohibé. La réparation consiste en l’insertion d’un coup de glotte 
(« étude » > [ʔetud]).  

Médiane. 90% des combinaisons C.C logiquement possibles sont attestées (474 sur 529). Les 
lacunes incluent majoritairement les phonèmes /ʒ/ et /ʧ/ qui ont une distribution limitée dans la 
langue, de manière générale.  

 La Loi de Contact Syllabique ne s’applique pas en farsi. 

Il y a environ 800 occurrences de groupes CC.C où la frontière de syllabes correspond à une 
frontière de morphèmes.  

Conclusion concernant la sonorité. La non-application des lois de préférence relevant de la 
sonorité nous conduit à supposer une échelle de sonorité maximalement réduite en farsi, 
présentée en (3).  

 3.  Voyelles      1 (sonores) 
        Consonnes   0 (non-sonores) 
 

Il reste enfin une dizaine de CCC finaux dans les emprunts, souvent simplifiés, et une trentaine 
de CCC internes sans frontière de morphèmes, également dans des emprunts. Nous ne traitons 
pas ces cas, faute de temps. 

II. Analyse CVCV 
En termes de la Phonologie de Gouvernement, les particularités syllabiques auxquelles nous 
nous intéressons sont des cas où le Principe des Catégories Vides (PCV) n’est pas satisfait dans 
sa version la plus simple (KLV 1990).  

En CVCV (Lowenstamm 1996, Scheer 2004), l’absence d’attaques branchantes se traduit par 
l’absence de relation latérale interconsonantique. Le paramètre de Gouvernement 
Infrasegmental (GI, Scheer 1996) est donc inactif en farsi. Bien que le GI soit fonction de 
complexité segmentale, et non pas de sonorité, force est de constater que cette absence va de 
paire avec l’insensibilité apparente du farsi à la sonorité consonantique. 

En marge droite. Les groupes de deux consonnes sont admis, sans restriction systématique. 

En termes de la Phonologie de Gouvernement (et de CVCV), les Noyaux Vides Finaux (NVF) 
sont licenciés (KLV 1990).  

De plus, ils sont paramétriquement licenciés à gouverner un autre N, à condition que ce dernier 
soit sous-jacemment vide (Scheer 2004).  

En marge gauche. Tous les groupes CC et tous les N sans attaque sont bannis. 

Nous postulons qu’en farsi, il existe, à la marge gauche des mots de catégorie majeure, un site 
CV vide qui accueille des opérations morphophonologiques (Lowenstamm 1999). La 
paramétrisation de ce site porte, selon  les versions, sur son licenciement  
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systématique/non-systématique (Lowenstamm 1999, Lahrouchi 2001, 2003, 2018) ou sur sa 
simple présence/absence (Seigneur-Froli 2006, Scheer 2012, 2014, e.a.).  

Ce qui importe en farsi est que le CV initial, qu’il soit présent ou systématiquement licencié, 
absorbe toujours le Gouvernement émanant du premier Noyau du mot. 

Dans les langues à CV initial, le sort des groupes initiaux dépend du statut du GI. S’il est actif, 
comme en français et en anglais, seuls les groupes TR créant un domaine clos de GI seront 
admis1. S’il est inactif, comme en farsi, aucun groupe initial ne sera admis. Les structures 
malformées sont réparées par épenthèse, comme illustré dans les représentations en (4), pour 
les emprunts « train » et « plan ».  

 4. 

  Gvt           Gvt     
                    

  t  r a n        t e r a n  
                    

C V  C V C V C V  >>  C V  C V C V C V 
                    

  p  l ɑ n        p e l ɑ n  
                    

  Gvt           Gvt     
 

Reste à expliquer la prohibition des Attaques initiales vides. Suivant Charette (1991) et Faust 
et al. (2018), nous postulons qu’en farsi, une Attaque doit être gouvernée pour être vide. Dans 
le cas d’une Attaque initiale vide, le Gouvernement émanant du premier N ne peut pas atteindre 
le CV initial. L’insertion du coup de glotte assure alors le licenciement du CV initial, comme 
exemplifié avec l’adaptation de l’emprunt « étude » en (5). 

 5. 

  Gvt           Gvt     
                    

C V  C V C V C V  >>  C V  C V C V C V 
                    

   e t u d        ʔ e t u d  
 
Une analyse alternative, suivant Pagliano (2003) sur le français, consiste à considérer cette 
insertion comme une fortition, i.e. l’identification d’une position forte.  

 

 

 
1 Les groupes sC initiaux nécessitent une analyse différente qui dépasse le cadre de notre exposé. Nous rejoignons 
Barillot & Rizzolo (2012), Scheer & Ségéral (2020) et Polgárdi (2022), dont l’analyse consiste à supposer que le 
s des groupes sC initiaux branche sur une position nucléique.  
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III. Arguments en faveur du CV initial en farsi 
En parallèle des restrictions portant uniquement sur les groupes initiaux, la présence du CV 
initial entraîne souvent d’autres effets à travers les langues (Scheer 2012). Tous ces effets sont 
attestés en farsi.  

Alternances voyelle/zéro uniquement en position non-initiale. Cette asymétrie, exemplifiée 
en (6), se rencontre dans certains paradigmes verbaux, entre les formes préfixées et  
non-préfixées. Ce sont des verbes contenant un groupe initial diachronique. 

 6.  ʃenɑxtam vs miʃønɑxtam « je connus vs je connaissais » 

  sepordam vs  misøpordam « je cédai vs je cédais »  
 

Force des consonnes initiales. Du fait d’être précédées d’un Noyau vide, les consonnes 
initiales sont fortes, i.e. elles résistent à la lénition, voire subissent une fortition, tandis que les 
consonnes intervocaliques subissent parfois une lénition, comme dans le mot /ɑɢɑ/  [ʔɑɣɑ] 
« monsieur », représenté en (7). 

 7. 

 Gvt Lic 
      

C V- C V C V 
      

  ʔ ɑ ɢ ɑ 

      

  Lic Gvt 
 

Préfixes verbaux de forme CV. Lors de la concaténation, les préfixes verbaux /mi/ 
« progressif », /na/ « négatif » et /be/ « subjonctif » quittent leur site lexical et s’hébergent dans 
le CV initial, comme illustré en (8). 

 8.  

    Gvt     Gvt   
              

n a +   s e p o r  d a m  

              

C V+ C V C V C V C V C V C V 

              

m i +   ʃ e n ɑ x  t a m  

              

    Gvt     Gvt   
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IV. ‘Back to the Kaye old days’  
Prenons le mot /tarsnɑk/ « effrayant », composé de /tars/ « peur » et de /nɑk/ « plein de », où la 
frontière de syllabes correspond à une frontière de morphèmes : tars.nɑk vs tars-nɑk.  

Suivant Kaye (1995), nous postulons que les mots de ce type ont une morphologie analytique, 
i.e. où la phonologie est sensible aux frontières morphémiques. 

Kaye définit deux fonctions, citées en (9). 

 9.  φ(A) : appliquer la phonologie sur A 

  concat(a,b) : concaténer a et b  ab 
 

Dans une formation analytique, dans une première étape, la phonologie s’applique à chaque 
morphème, séparément. Le NV en fin de /tars/ est final de domaine. Il possède la même force 
latérale qu’un NV final de mot, i.e. il peut gouverner le NV précédent, rendant licite le groupe 
/rs/. Les représentations de φ(tars) et de φ(nɑk) sont fournies en (10.a) et (10.b), respectivement. 

 10.  

a.    Gvt b.     
            

 C V  C V C V  C V C V 
            

 t a r  s   n ɑ k  

 

Ensuite, les deux morphèmes se concatènent, comme représenté en (11) :  
concat(φ(tars), φ(nɑk)).  

 11.  

   Gvt     
          

[C V  C V C V] [C V C V] 
          

t a r  s  n ɑ k  

 

En dernière étape, la phonologie s’applique au résultat de la concaténation :   
 φ(concat(φ(tars), φ(nɑk))). Le résultat est représenté en (12).  

 12.  

     Gvt     
            

[C V [[C V  C V C V] [C V C V]]] 
            

  t a r  s  n ɑ k  
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Crucialement, le sens du mot composé est compositionnel. 

Prenons maintenant le mot /kafʃduzak/ « coccinelle », composé de /kafʃ/ « chaussure », /duz/ 
« coudre (gérondif tronqué) », et /ak/ « diminutif ». Le sens du mot dérivé n’est clairement pas 
compositionnel (le sens compositionnel serait « petit cordonnier ».) Les 4 étapes de sa 
dérivation sont énumérées en (13). 

 13.  a. φ(kafʃ) ; φ(duz) 

  b. concat(φ(kafʃ),φ(duz)) 

  c. concat((concat(φ(kafʃ),φ(duz))), ak) 

  d. φ(concat((concat(φ(kafʃ),φ(duz))), ak)) 

 

Notons que le suffixe diminutif /ak/ n’est pas analytique : il est concaténé sans que la 
phonologie s’y applique séparément.  

Il est de même intéressant de noter que le résultat de l’étape (b), i.e.  /kafʃduz/, a un sens 
compositionnel : « qui coud des chaussures =cordonnier ». C’est la suffixation du morphème 
non-analytique /ak/ qui est à l’origine du sens non-compositionnel du mot composé2. 

La représentation en (14) correspond à l’output de l’étape (d). 

 14. 

  Gvt   Gvt         
                

[C V [[C V  C V C V] [C V C V]] C V C V]] 
                

   k a f  ʃ  d u z   a k  

 

La séquence d’un Noyau vide et d’une Attaque vide subit une réduction (cf. Gussmann & Kaye 
1993) et s’efface de la structure, nous laissant la représentation en (15). 

 15. 

  Gvt   Gvt       
              

C V C V  C V C V C V C V C V 
              

   k a f  ʃ  d u z a k  
 

 

 

 
2 Il n’y a cependant pas de corrélation systématique entre la morphologie (non-)analytique et le sens  
(non-)compositionnel.  
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V. Récapitulatif 

Nous avons fourni une analyse de la structure syllabique du farsi, en nous intéressant 
notamment aux restrictions en marge gauche et à la non-restriction en marge droite de mot. 
Toutes les structures attestées dans la langue découlent de représentations CVCV, étant donné 
la configuration paramétrique spécifique au farsi, résumée dans le tableau en (16). 

 16. 

Paramètre En farsi Conséquence 
NVF licenciés Oui CVC licite 
NVF peuvent gouverner Oui CVCC licite 
GI actif Non Pas d’attaque branchante 
CV initial présent/toujours licencié Oui *#CC, *#V 

 

Nous avons aussi montré que les CCC internes incluant une frontière de morphèmes sont licites 
de par la structure morphologique analytique des mots qui les contiennent. 

Le double apport de notre étude : 

- Elle contribue à la littérature sur la phonologie persane en fournissant une première approche 
représentationnelle de la structure syllabique de la langue. 

- Elle pallie une lacune typologique dans la littérature CVCV, à savoir celle d’une langue où les 
groupes consonantiques sont totalement absents à l’initiale mais ne connaissent pas de 
restriction ailleurs. 
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